


II s’agit des sites 

I )  - Andranosoa et 
2 )  -Manda de Rarnananga 

1. LE SITE D’ANDMNOSOA 

C’est une vaste zone d’habitat ancien située au confluent de la rivière Ma- 
nambovo et d’un de ses petits affluents, la rivikre Andranosoa. 

Les herges de la rivière Andranosoa sont à qyelques mètres au-dessus du ni- 
veau de la rivitke 

Les vestiges akhéologiques s’échelonnent par zones de densité différente du 
sud-est (Voir plan) jusqu’à la rivière Manambovo au Nord. 

La partie située’entre 1 et 2,  délimitée A l’est par’un arc de cercle au-dela 
duquel aucun vestige n’a été mis au jour, est une zone oh l’habitat ancien a été 
recouvert par des sédiments à une époque de plus grande pluviomélrie et cela, 
certainement, peu de temps après l’abandon du site par ses Iiahitants 

Ensuite une période de ruissellement a dégagé, différentiellement,.les sédi- 
ments ; de sorte qu’actuellement, le ou les niveaux archéologiques apparaissent 

En 2, une coupe naturelle laissait apparaitre un niveau achéologique SOUS 

Après rafraichissement de la coupe, nous av.ons effectué un prélkvement de 

La datation par le I< C .  14 effectuée par le laboratoire des faibles Radioacti- 

’ par endroits. 

60/70 cm de sédiments. 

charbons de bois et de cendres inclus dans le niveau arcltéologique. 

vités du C.N.R.S. de Gif/Yvette’nous a fourni le résultat suivant : 

730 -+ 90 ans (GIF 4570) 

En 4, sur une terrasse surplombant de 3 ou 4 mètres le niveau actuel de la 
rivière Andrano.wa, existe Ln alignement de petits tumuli de pierres. Ces tumuli 
sont de dimensions modestes ; hormis celui qui est le plus au nord et  qui at- 

- teint lm de hauteur, les autres sont pratiquement arasés et ne subsiste, au sol, 
qu’une rangée de pierres délimitant un rectangle de quelques mètres carrés. 

Nous avons, bien entendu, immédiatement pensé à un alignement! de sépul- 
lures anciennes et avons effectué sur l’une d’entre elles une fouille rapide. 

Le sondage effectué nous a fourni la succession suivantc : 
- une couche de pierrailles 
- u n  niveau de terre rapportéc 
- Puis un nouveau l i t  de pierraiiles dans lequel un petit tas de.charbons de 

Au-dessous de ce niveau,’une dalle plate de 20 cm de côté recouvrait des os- 

bois a été m i s  au jour (-20 cm du sol actuel). 

sements animaux (zébus el hérissons). 
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. Avec cependant quelques variantes pour. certains échantillons découverts 
sur et dans la ((sépulture)) : existait-il une poterie funéraire ? Nous ne saurions 
répondre à cette question avant la fouille méthodique du site. 
2) Les vestiges animaux 

A première vue, il n’y a pas de restes des grands subfossiles malgaches. tels 
que nous en avons découverts à Beropitike mais, I l i  encore, seule la fouillemé- 
thodique du site permettra de l’affirmer. 

Par contre, des ossements de bovidés.et de hérissons se trouvent dans la 
((sépulture)). 

Dans la fosse;à ordures, en plus des ossements de bovidés, nous avons re- 
cueilli des ossements d’oiseaux qu’il conviendra d’identifier après la fouille. 
- Il convient de noter également la présence de coquillages mariils dans la 

((sépulture)) mais également dans la fosse à ordures. 

2. LE MANDA DE RAMANANGA (plan 2) 

C’est un site plus récent que le précédent par les vestiges recueillis et égale- 

C’est ilne enceinte mesurant plus de 800m dans sa plus grande diniension 
Le mur d’enceinte, extrêmement dégradé par endroits ou totalement ab- 

sent, devait à l’origine mesurer 2 à 3 mètres de large et autant de hauteur. 
Fait de grosses pierres mises les unes sur les autres, le mur délimitait une zone 
ouverte sur l’extérieur par 2 ((portes)) (en 7, et 8 sur le plan). 

inent par le souvenir qu’en a gardé la mémoire des hommes 

En 9, une troisième $orte semble exister. 

Au nord-est, à proximité de la ((porte)) 7, le mur se complique d‘un double 
mur intermittent. Au nord-ouest, le mur d’enceinte se termine au lit della ri- 
vière Menakompy. 

La reconnaissance de ce site de vaste étendue a consisté à y effectuer un re- 
levé topographique, à pratiquer 2,sondages (Si et S2) e t  à effectuer quelques 
récoltes de surface. 

I, ’enceinle 

A l’origine, le mur d’enceinte qui a pu servir de défense, devait avoir une 
hauteur de 2 mètres ;la base ayant approximativement la même dimension. Les 
pierres reposent Ics unes sur les autres sans qu‘un apparent souci de construc- 
tion ait pu intervenir. 

Le secteur nord-est semble avoir retenu davantage l’attention des construc- 
teurs. 

En effet, les vestiges restants (cf. plan de détail) montrent qu’une double en- 
ceinte a été construite à cet emplacement, mais moins élevée que l’enceinte 
principale. Mais le mur a subi au cours des siècles des modifications, des trans- 
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